
Bonjour à toutes et tous, 

 

Vous trouverez ci-joint l’article paru dans le journal flamand « De Morgen », suite au reportage « Une 

année de dragon » de Patrick Remacle. 

 

Traduction vers le FR. 

 

LES TITRES : 

 

- Reportage Documentaire ‘Une année de dragon » suit le projet pilote liégeois de distribution 

gratuite d’héroïne. 

- ‘Ces gens ne sont jamais heureux. Un petit moment seulement, quand ils consomment’. 

- C’est une primeur en Belgique, mais pas un cas isolé en Europe. Aussi en Suisse, Pays-Bas, 

Allemagne et Espagne se déroulent des projets où l’on distribue gratuitement de l’héroïne. 

Avec succès pour les patients et leur environnement. Devenir clean n’est pas le but, mais 

d’amener une structure dans leur vie. Et cela réussit. 

 

EN GROS : 

 

L’article commence avec une description de la scène où Grégory raconte son histoire et inhale la 

poudre blanche. La procédure d’inhalation est expliqué. Par après suit une description de la salle 

d’attente : « un peu comme dans un cabinet médical ». Pour conclure avec la phrase «Cela semble 

étrange et cela l’est : drogues sur prescription  médicale ». Chez Tadam on parle de « patients » et 

pas de junks ou toxicomanes. 

 

Feu vert pour le projet fin des années 90 sous Verhofstadt II et grâce à Brice De Ruyver, expert en 

sécurité. Et pourtant, le projet a seulement démarré en 2011. Dans le reportage Brice De Ruyver s’est 

prononcé très positif sur le projet pilote. 

Le centre de traitement ne convient pas à des consommateurs occasionnels. Tadam est une bouée 

de sauvetage pour des consommateurs de drogues dures chez qui la méthadone ne fonctionne pas 

ou trop peu. Devenir clean n’est pas le but, mais bien d’amener une structure dans leur vie. Et cela 

réussit. Après un certain temps on remarque un changement/tournant. Les patients sont plus 

souples, calmes et sociables. A l’étranger les résultats sont clairs. Le groupe d’héroïne fonctionne 

remarquablement mieux que le groupe de contrôle sur 3 domaines : physiquement, 

psychologiquement et socialement. Très important : l’environnement profite aussi du projet parce 

que la criminalité baisse. 

 

LA CONCLUSION : 

 

Tadam n’est pas la solution absolue pour résoudre le problème de l’héroïne à Liège. C’est plutôt une 

offre de soins en plus parmi d’autres. Tadam est nécessaire pour un noyau dur de toxicomanes 

sévères qui consomment l’héroïne depuis minimum 15 ans, tous ont plus que 35 ans. Ils ont besoin 

de Tadam. Pour eux il n’y a pas d’autre solution possible. Il reste à espérer que ce projet continuera 

après l’évaluation de l’année prochaine.  
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